
GAZETTE DES CAMPAGNES

cotstablessur les animaux; importés . Mieux acclimatés que
ces dermiers, ils s~eraient sans-faiblir f.la.rigueur de notrée
temprture et réussiraient avec.p'lus de facité.effectuer l'a-
mélioration quc Ion eut atteindre.

a(Acontinuer. .. : .

R EVUE D1E E 1 SEMAINE
ege de i'Eglis e pacifique. et illuminatif;

commença. (CÈnrleuagne et au saint pape Léon' III et dura
juQu'. Ch4ar60s Qit et. on'.Dans cet fin'e furent célébrés
les conéiles lÀphîs-itils PE gIlie; la religion chrétienne
deurit päiiÈou; le: cl.iit, les psaiumes, le bréviaire, les rite, les
cérénionies e, le iiinistêre de l'autel furent rétablis, dans un'
Iueilleir ordre et même dans.ùne cedai' perfction ;. un nombre
considérable .de ,rès-gran'ds saints. ecclésiastiques des empe/
reurs, des i'oissprinces et d'autres personIages 'd'un rang
élevé fondèren ds, hôpi taux et. rrei'i' soin des pauvres qu'ils
scrvaient eux mêmes; ils construisirent dei églises, reparèrent
celles qui étaiênt én' ruine, bâtiient des monastères, des colléges,
(les dvêclhés, déà toniples, des autels'et mirent tout.en oeùvre
pour favoriser.le 'culte; divin.; même la nuit, les louanges.sa-
crées retentirënt dcäns les"'collégiales 'et dans' les cloîtres; enfi
lEglise vdutèë:àilib .de.toït ennén il't de tòûte hdrd-
sie, pendant plis'de6 deù cents ans, juNi'À B,çaiger.quien-
seigna que le corps -t le sang du Christ ne sont pas dans l'Eu"
charistie. Getté héfésiefut ldétruitef'ët l'EgliséjàuWde'no u
veau de la pa ju'i H7+D'àutreWhéres se;p-oduiširent
alors et se succéde6't ; iiaiâillés 'fuieent 'cepndant'détrites
Malhurusènè"ie pjis au tnilieù
des riceses" et"dés hon iurs;tmena'aléielcheliiièòtdans la
discipline. Il s'introduisitun.e certaine '-mollesse efféminée "par-'
uni les chiétiens; puis:la concupiscencè de la chair, la concupis-
eence des yeuxr'et! l'orgieil de lavie firént -sentir: leur funeste
influence, même au sein" du cleigé. L'Eghse grecque' se désho-
nora par: ses vces,âsa servilité, etises tristes.erreurs. ;"

L/Eglise de.Thyatire est le type de' cet âige, car le mot Thy-
itire sgnifie illumine et: hostieVivante, comme le:futparfaite-

meut le quatrième âge de l'Eglise. 'IJe sais tes oeuvres? dit'
saint Jean.à l'Elise.deThyatire, ta foi, ta.charitéitonrmi-
nistêre,ta patience et tes 'dernières ciuvres plus abondantes
"que les premières. Lais j'ai quelque chose à te reprocher : tu
permets que Jésabel, Cette femme qui se dit prophétesse, en-
seigneet séduise mes serviteurs, afin de: les entraîner dans la
flornication et de leur faire manger des viandes immolées aux
idoles. " Jésabel est ici citée comm'e la figure des fausses

loelines qu'où- enseigna' au quatrième -âge. de l'E glise, de la
olksse coupable a laquelle se-laissèrent aller.les chr'étieñs, et
es.excès où tombal'Eglise.grecqué. Saint Jean continue : ' Je
lui ai donné du temps pour:faire ; pénitence, et elle ne veut
pas se repentir de sa prostitution. Par ces paroles; l'aêpôtre

mn1lonice que:les fidèles' et les, ecclésiastiques en dehors du dé-:
oir persévèreront dans leurs,:voics etqu'ils ne ferontuùcune

)uitence, pas mime à la vue dé grandes calamités. Aussi saint
Fon ajoute-til "c Je la frapper.i'de-imaladie sur sa couche....
et je frapperai :ses. enfants dé- mort2"' Cesrparoles annonccnt

tuc les guerres, les séditions, la fainine, la peste' lés larnies,
i déèolationrlanertumé; l'oppressini"eýt' lés' maladies spiri-

elles, qui~ont-ales' hérésies, fondrönt sir lesIlfat ees en-
nts de èeux qui vécurent dans led trièie ige de l'EglisC
st-,.dire Éu'riles malhe'u-eux -jui'erront l'fge suiva nt.'

A e qiatriinflgse nport o .citim jo'r de la r.ié-
on, dai«lèùiel Die' fit; les déu g'dO' i s u1nminuCxs ýt
4 étoilesü'il pla9a ucl'

La quatrième. époque dui monde,- qui dura depuis Moïse jus.
quI l'achèvement du temple de Salomon, on. est aussi la figure;
car,:conme: David ,composa alors des 'psaumnes et aug'ienta o1
culte divin, de]Bne que sonfils Salomon construisiti un templo
très-vaste et fit faire les:vases les.plus précieux our le scrvice
dés autels" et du temple,' qu'il 'établit do plus un ordre dnii-
rable dans les choses sacrées, qu'il releva la majesté des sacri
.fices par. la bonne discipline des mi iistres,qu il' ré-na enfin pa-
cifiquemient sans'nul; ennemi; ainsi,,dans le quatrième a e de
l'Eglise, s'opérèrent toutes les rérormes salutaires et les saintes
oeuvres que' nous avons mentionnées plus haut

A cet âige enfin: convient :le -quatrième' Esprit di Seigneur
l'Esprit de piété, .que Dieu répandit alors abondammentesu
son Eglise..".'.' ''' '

Le Cinquième fige: de l'Eglis e pur»at' cómmeiga tif
l'empereur; Charles-Quint et le Pape Léon";;il dûreï·jiis
qu'i un Pontife très-saint et un grand:et puissant Monarque,
qui.viendra à la fin de det ige et au commencémeént du. ânivant
et sera appelé le secours 'le 'Dieu; e'est-à-dire: ritblisâàsii ou&es
.choses.'Ce cinquième âgé'de l'Eglise est et;serà un %ge d'afflic
tion, d'extermination, de défection, un fge rempli dèalaités
'Ilýresteragpce' 'de chrétiens ssir la terre qui auront été épa'rgné
par lefer, la famin' ou lapeste..Les royaumes"combattront
contre.lés royaumes, ct:tous:les états seront désolés prlés- dis..
sensions intestines. Les. principautés"et les monarchies seront
bouleversées; il aura-u'n appauvrissement prësquègé'éral
et und trà--i-ande dé.olàtion",dansl 'èonde. ýLes'catholiqelir
seront' opprimés par' leshératiques et lus'm vais ehrétièns;
l'Eglise er ses ministres. sero'ni'rendus 'tributairs "les"monar
ques seroritjtués..et' tous les hommes c6nspireront- à érigerdes
républiques. "Diëu'. permettra ces, millieurs par"un"'trs-justW
chlitiment,'à.cause:.del:.a .mesure comble. de nos éhéehs, que
nous et nos presauront commis dans le temps desa-libéralt6
à nous attendre :la 'pénitence. a ,

-L'Eglise de Sardes est le type de cet afge, Car le nmot'W&edei
'ighifie principe de' beauté; 'c'est-à dire principe de lperfec-
tion qui suivra -dans le sixième -ge ; l'appauvrissement et les
autres advèrsités étant le comineement et la ause de 'la con
version 'des hommes, comme la crainte du Seigneur est le coin-
mncement de la sagesse." Je connais: tes oeuvres, dit samnt-
« Jean , länge de l'Eglise de Sardes; tu as la réputatiou
d'être vivant et tu es mort. " Or, par ces-paroles, Jésus-Christ
reproche surtoutau cinquième ge d'être entaché 'du vice-par-
pa-ticulier de-s'attribuer faussement' la'gloire de vivre en lui,
comme le'font et le. feront les·hérétiques, à pcu près aussi
nombreux que les sauterelles sur la terre, tandis qu'ils sont
tous niorts et mourront éternellement, s'ils ne font pénitence.

'"Combien de milliers de chrétiens, dit Kolzhauser, refrov.
dis dans ce temps de calamités, qui, ne considérant que l'heu-
roux suceès obtenu 'en toutes 'choses :par les hérétiques, et oh-
servan't'iialignenient les moeurs des ecclésiastiques et leur ma-
nière d'être, ebuservent à la vérité: le , nom de catholiques, à'
cause d'une certaine .crainte -et du respect ýhumain, niais qui
sont morts intérieurement dans l'athéisme et l'indifférentisme,
dans' le calvinisme..elle ;'pscudopoliticismue, et dans leur haine.
éotitre les.prêtres I. Ils.ont le nom de! vivants, parce qu'ils fei-
gnent la piété;:ils font semblant 'd'avoir de la.religion,. ilsise
d'onn.entcomnme. des gens consciencieux, .n commîuiquant-ave

les catholiquest. confessant' d'appartenir à la.vraie foi, en pré-
S ence, deiprinces et des. grands. Et même ils se laissent cm-:
plôyer1jans les: ouvres pies et les favorisent.; ils voienties
religieu et.:les fréquentent; ils font ostentation de zèlei dans

i eurspar.)es, par:leurs conseils, et. pnême par. un 'certain zèle.

ext érieur pour ,la; construction des monastères et des collèges,
par exemple uiais ils font joit çela pour avoir le nomd'Otre{


